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Procheduparticommuniste,DeSantisnefut guèredéfenduparsescamarades
qui méprisaientquelquepeule lyrismedesonstylequ'’ilsjugeaientincompatible

avecun certainréalismesocial.Dansla critiquedegaucheitalienne,une
polémiqueabsurdesedéchaînasurRizamer,sousprétextequeSilvanaMangano
étaittropbellepourêtreconvaincanteenprolétaire: curieuseconceptiondela
femmeetdestravailleurs.Il esttempsdesortirDeSantisdesonpurgatoire.

L
A ReeDITIONdeRiz amer(Risoamaro,1949)et de

Pâquessanglantes(Non c pacetra gli ulivi, 1950)

procure un complémentlongtempsnégligé à notre
connaissancedu néoréalisme.GiuseppeDe Santis

en fut l'un des créateursessentiels.A la sobriétéde

RobertoRosselliniet deVittorio De Sica,à la rigueurtragique
de LuchinoVisconti,De Santisopposaituneapprocheimpure,
mélodramatiqueetbaroque.Elleassuraà sesfilms,et enparticulier
à Riz amer, le seul vrai succèscommercial du mouvement
néoréaliste: caractéristiqueà double tranchant,car elle a aussi

contribuéà méconnaîtrel’apport décisifdu cinéasteet à faire de
lui ungrandoublié.

Deuxvoletsd’untriptyque
Riz ameret Pâquessanglantessontdeuxvoletsd'un triptyque
entaméen1947avecChassetragique(Cacciatragica)sur le thème
marxistedela lutted'unindividupour lebiend'unecommunauté.
A l’inspirationurbainede Rosselliniet de De Sica,De Santis

opposait,avecle Visconti! deLa terretremble(La terratrema,
1948),un ancragedansle paysageet les éléments.Parailleurs,

influencéà la fois par le cinémad'actionhollywoodienet parles

recherchesformellesdu cinémasoviétique,il adoptaituneforme

ampleet épique,qui se traduisaiten vastesplans-séquenceset en
compositionsenprofondeurdechamp.Rizamers’ouvreainsisur
un travellingacrobatiquequiaccompagne,dansla gare,la migra-

tion desmondine,lessaisonnièrespréposéesau repiquagedu riz,
puisvire à la chasseà l’hommepours’arrêterenfin decomptesur
le boogie-woogiede SilvanaMangano.Pâquessanglantess’ouvre
de façonanaloguesurl’immensité d’un paysagearideavantdese

resserrersur le personnagecentraljouéparRafVallone.

Cesdeuxouverturesspectaculairessontaccompagnéesd’un com-
mentaire aff. DansRiz amer,il s’agitd’abordd’unevoixquiparaît
familièreà l’approchedocumentaire,maisà la fin du périplede la

caméra,apparaîtle commentateurqui se révèleêtreunbonimen-

teur radioqui clôt soninterventionsur un messagepublicitaire.
DansPâquessanglantes,c’estla voix mêmeducinéastequi accom-

pagne
lesimages.Cesdeuxcommentairessontrévélateursde la

personnalitédeDe Santis: le premiera unevaleurdidactiqueet
de distanciation,qui met d’embléeen placele messagemilitant
dufilm,alorsque le secondrésonnede manièrepluspersonnelle,
notammentparl’évocationdela régiondela Ciociarîa,au suddu

Latium,dontestoriginairelecinéaste.Louverturedesdeuxfilms,

comme cellede Chassetragique,lie aussidefaçonintime l’indivi-
duel et le collectif.
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Uneformemusicaleetchorégraphique
Riz ameretPâquessanglantespartagentuneimportantedimen-

sion musicale,presqueopératique,quivadansle mêmesensd’un
va-et-viententreindividueletcollectif.Rizamerneselimitepas
auboogie-woogiede SilvanaMangano,maistranscendele réa-

lisme documentairedesséquencesdanslesrizièrespar leschants

des mondinequi se répondent,contournantainsi l’interdiction
qui leur estfaite par les employeursde separler : la maladie

de l’une ou la trahison d’une autre sontainsi véhiculéespar le

chant.Demême,dansPâquessanglantes,lespaysanneschantent

en récoltantles olives; la danseimproviséeparLucia Bosè est

reprisepar la collectivité,afin de permettreà la jeunefemme

d’échapperà la surveillancedes carabiniers.àmesure que le

récit avance,les chantsreprennent,bientôtrejoints parceuxdes

hommes.D’abordsousla coupedutraître Bonfiglio,cesderniers

rallient peuàpeuFrancescoetLuciadansleur révolte.

Lamusiquepermetainsiun décollagedu réelqui estunpeula

signaturede DeSantis.Certainsserontpeut-êtredéroutéspar
l’emphasedu jeu qui réunit à la fois les acteursprofessionnels
desrôlesprincipauxet les silhouettesprisesdansla vie,selonla

techniquenéoréalistetraditionnelle.Lesregardsontuneaccen-

tuation théâtrale(la traîtrisedeVittorio GassmandansRiz amer,

la colèredeRafVallonedansPâquessanglantes)et les gestesont
une singularitéchorégraphiée(lacrisede nerfssousla pluie, de

SilvanaManganoconspuéepar sescompagnesdansRiz amer,
LuciaBosèqui sedéfaitdesonvoile demariéedansPâquessan–
glantes).On retrouvecettestylisationdujeu chez,parexemple,
Eisenstein(AlexandreNewvski; Iwvanle Terrible).Lesbrefsgros

planssurles figurants,parfois figés dansla grimaceou dansla

surprise,évoquentcertainsprocédésdumontagesoviétique.Le

recoursàdessituationsextrêmes(l’affrontementdansla chambre

froide au milieu desquartiersdeviandequel’on sebalancedans

Rizamer,le sacrificedel’agneaudansPâquessanglantes)n’entame
pourtantpascettestylisation.
Contrairementau regardnéoréaliste,qui constate,celui de

De Santisimplique,comme le suggèreunecaméraqui n’a de

cessedepénétrerplusprofondémentl’image,aurisquedepasser
au-delàduréalisme.

GiuseppeDe Santisamisunpoint finalàsoninspirationnéo-

réaliste enpoussantaussiloin quepossiblel’intrusion de la fic-

tion et de la mise en scène,faisant ainsicraquerla « robesans
couture» célébréeparAndré Bazin.En effet, Onzebeuresson–
naient(Romaore11,1952)reconstituaitentièrementenstudios,

etavecdesvisagesconnus,unfait diverscélèbre: l’effondrement
d’un escalieroùdesjeunesfemmesfaisaientla queuepourpasser
un entretiend’embauche.àpartir d’une enquêtejournalistique

menéepar le jeuneElio Petri,De Santisassumaitavectalent

lesimplicationsmélodramatiquesdescinqhistoiresexemplaires

qu’il isolait,mettantenavant,commesouvent,desvisagesfémi-

nins. Sonfilm suivant,un desespluspoétiqueset sondernier

grandfilm, basculedansleromanesque:LaFillesanshomme(Un

maritoperAnnaZaccheo,1953).Saluonsdonccommeil sedoit

Riz ameretPâquessanglantesqui remettentun cinéasteàla place

importantequi étaitla sienne.

1. De Santisavaitétél'un desscénaristesdeOssessionede Visconti.

Reprisele17juin2026
Rizamer
Risoamaro

Italie (1949)1 h 50. Réal.: GiuseppeDe Santis.Scén.: De Santis,Gianni

Puccini,CarloLizzani,CorradoAlvaro,Ivo Perilli,CarloMusso.Dir. photo.:
OtelloMartelli.Mus.: GoffredoPetrassi.Prod.: Dino DeLaurentiis.Int. :

Vittorio Gassman(Walter), DorisDowling (Francesca),SilvanaMangano

(Silvana),RafVallone(Marco),CbeccoRissone(Aristide), NicoPepe(Beppe).

Dist. fr. (reprise): LesAcacias.

Pâquessanglantes
Nonc pacetragli ulivi

Italie (1950) 1 h 43. Réal.: GiuseppeDe Santis.Scén.: GiuseppeDe Santis,

GianniPuccini,LiberoDeLibero,CarloLizzani.Dir. photo.: PieroPortalupi.

Mus. : GoffredoPetrassi.Int. : RafVallone(Francesco),Lucia Bosè(Lucia),

FolcoLulli (Bonfiglio),Maria GraziaFrancia(Maria Grazia),DanteMaggio

(Salvatore).Dist.fr. (reprise):LesAcacias.
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